
FE -I
II  

%•ze 
see  ete 

ef +  e Oee  



1111111191111111101111 
VOVNVO 318.Lsnann / VOVNVO AUISMINI 

PHILIPPINES 

	

- 	
/ CORÉE DU SUD 

g_. BIRMANIE 	/r) 
NORD V TAIWAN 

	

IET NAM 	 OCÉAN 

1  \-) 	SUD (I PACIFIQUE 

	

ANDE 	VIETNAM 

 

	

1 	-n 

MALAIA 

pie 
DGE 

INDONESIE  

NOUVELLE- 
GUINÉE 

PALAWAN 

çr/ 
N 

MILLES 	100 

100 	200 

KILOMETRES 

MER DE CHINE MÉRIDION) 

MER DES CÉLÈBES 



MARCHÉS POUR L'EXPORTATION CANADIENNE 

PHILIPPINES 

1* Gouvernement 
du Canada 

Industrie 
et Commerce 

Government 
of Canada 

Industry, Trade 
and Commerce 



C Ministre des Approvisionnements et Services Canada 1980 
No de cat. C2-39/1980-13 

ISBN 0-662-50926-9 



TABLE DES MATIÈRES 

PAG E 

I. GÉNÉRALITÉS 	5 

II. ÉCONOMIE ET COMMERCE EXTÉRIEUR 	9 

III. COMMERCE ENTRE LE CANADA ET LES PHILIPPINES  	15 

IV. TRANSPORTS  	17 

V. LES AFFAIRES AUX PHILIPPINES 	21 

VI. INVESTISSEMENTS ÉTRANGERS, DEVISES ET DOUANES  	25 

VII. SERVICES DU GOUVERNEMENT AUX EXPORTATEURS 	30 

VIII. ADRESSES UTILES  	31 





-5 

I. GÉNÉRALITÉS 

Superficie et géographie 

L'archipel des Philippines, qui comprend plus de 7000 îles, est le second en importance dans le 
monde, après l'Indonésie. Onze îles seulement ont une superficie d'importance, les autres 
étant des îlots éparpillés sur 1854 km du nord au sud et sur 1111 km de l'est à l'ouest. 

Les Philippines ont une superficie totale de 300 439 km 2 . Les principales régions sont: Luçon 
(139 859 km), les îles Visayas (64 750 km) et Mindanao (95 830 km 2). Le pays a un littoral de 
18 400 km et un important réseau de cours d'eau. 

Les Philippines offrent des contrastes physiques frappants: plaines côtières, vallées et terrains 
marécageux alternent avec plateaux et chaînes de montagnes. La superficie comprend environ 
37% de terres agricoles et 42% de forêts. 

Climat 

Le climat est de type tropical, avec les températures moyennes suivantes: de décembre à 
février, 21,1°C, de mars à juillet, 32,2°C, de juillet à novembre, 26,6°C. Il va sans dire que les 
températures peuvent être beaucoup plus élevées pendant la journée. Il existe deux saisons 
principales: la saison sèche et la saison des pluies. Les précipitations mensuelles moyennes 
varient entre 13 mm en février (saison sèche) et plus de 432 mm en juillet, la pluie tombant prin-
cipalement de juillet à novembre. Au cours de cette période, il peut y avoir des typhons à Luçon 
et dans la plupart des Visayas. L'humidité aux Philippines varie entre 65 et 100%. 

Bref historique 

Les premiers habitants des Philippines furent les Negritos, qui s'installèrent dans les régions 
boisées et montagneuses. Ils vinrent par voie de terre de l'Asie centrale, à l'âge de pierre. Ils 
furent suivis des Indonésiens, de descendance mongoloïde avec traces de sang caucasien, qui 
immigrèrent par mer. De 200 avant Jésus-Christ jusqu'au 13e siècle, les Malais vinrent en 
plusieurs vagues du Sud-Est asiatique. Les principaux groupes dialectaux (Tagalog, Pampan-
gueno, Visayas et Ilocano) émanent de ces dernières migrations. Le dernière vague de migra-
tion malaise survint aux 14e et 15e siècles; elle comptait les musulmans qui s'établirent dans 
les îles de Mindanao et Sulu. 

Ferdinand Magellan devint, en 1521, le premier Européen à visiter l'archipel. On attribue 
l'origine du nom au conquistador espagnol Villalobos qui, en 1542, nomma l'archipel "Las 
Filipinas" en l'honneur du roi Philippe II d'Espagne. En 1570, les Espagnols conquirent Luçon et 
les Visayas; ils les perdirent au profit des États-Unis plus de 300 ans plus tard, à l'issue de la 
guerre hispano-américaine en 1898. Le pays obtient son indépendance des États-Unis en 1946. 

Gouvernement 

La loi martiale a été promulguée par le président Ferdinand Marcos en septembre 1972 et est 
toujours en vigueur. Le président Marcos gouverne par décret; cependant, en octobre 1976, une 
assemblée provisoire, partiellement élue (appelée le Batasang Pambansa provisoire) a été 
établie; elle possède certains pouvoirs législatifs. 
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Population 

Le peuple philippin est issu d'un mélange de malais, chinois et espagnol. Selon le recensement 
de 1975, la population des Philippines était de 42,1 millions d'habitants. À un taux de crois-
sance de 2,7%, elle devrait atteindre 50 millions en 1980. Environ 70% de la population habite la 
campagne. Plus de 42% de la population a moins de 15 ans. 

Villes principales et centres industriels 

Manille est la capitale des Philippines et compte plus de huit millions d'habitants. Les autres 
grandes villes sont: Davao (463 000), Cebu (383 000), Iloilo (217 000) et Zamboanga (227 000). 

Il existe une zone de fabrication pour l'exportation à Mariveles, Bataan, au nord de Manille, pour 
l'industrie légère; on est actuellement en train d'établir une zone similaire pour l'industrie 
moyenne à Mactan, Cebu. Pour l'industrie lourde, il y a des emplacements disponibles dans le 
centre industriel de Villanueva, Misamis Oriental, Mindanao; on établit actuellement un autre 
centre pour les industries légère et moyenne à Canlubang, Laguna, au sud de Manille. 

Langue 

Il existe 87 dialectes parlés dans ce pays, les trois principaux étant l'ilocano, le tagalog et le 
cebuano. Le philippin, parlé surtout dans le Manille métropolitain, est une langue en évolution 
qui est de plus en plus acceptée dans l'ensemble du pays à cause de son utilisation dans les 
médias. Le philippin est une langue basée sur le dialecte tagalog qui comprend des expres-
sions empruntées d'autres dialectes, de l'anglais et de l'espagnol. En raison du nombre de 
dialectes, l'anglais (écrit et parlé) est la langue "unificatrice". Les Philippines sont la troisième 
plus importante nation de "langue anglaise" au monde. 

Religion 

Environ 85% des gens sont catholiques romains, et approximativement 8%, musulmans. Les 
autres observent en grande partie les coutumes de la religion indigène ou appartiennent à des 
sectes protestantes du pays. 

Heure locale 

Lorsqu'il est 8 heures aux Philippines le 10 septembre, il est 16 heures à Vancouver et 19 heures 
à Ottawa et Montréal, le 9 septembre. Toutes les îles des Philippines appartiennent au même 
fuseau horaire. Les Philippines ont donc huit heures d'avance sur l'heure de Greenwich. 

Poids, mesures, courant électrique 

Les Philippines utilisent le système métrique. L'électricité est généralement fournie à 220 volts, 
60 cycles, courant alternatif; cependant, les prises à 110 volts sont assez communes. Aux fins 
industrielles, du courant triphasé de 220/380 volts, 60 cycles, CA, est fréquemment fourni. Par 
ailleurs, on utilise normalement les prises doubles américaines. 
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Monnaie et cours du change 

L'unité monétaire est le peso, divisé en 100 centavos. En février 1980, $(Can) 1,00 valait 6,187 
pesos. La monnaie est en pièces d'un, cinq, 10, 25, 50 centavos et d'un peso. Les billets de 
banque sont de 5, 10, 20, 50 et 100 pesos. 

Jours fériés et heures d'ouverture 

Certains jours sont désignés jours fériés pendant l'année. Outre la liste énumérée ci-dessous, 
le président peut, de temps à autre, proclamer une journée comme fête locale ou nationale. La 
plupart des entreprises ferment leurs portes à l'occasion de ces fêtes légales ou spécialement 
désignées. Les congés statutaires et religieux observés aux Philippines sont les suivants: 

Jour de l'an 	 1er janvier 
Jeudi saint 	 Mobile 
Vendredi saint 	 Mobile 
Fête de Bataan 	 9 avril 
Fête du travail 	 1er mai 
Fête de l'indépendance des Philippines 	 12 juin 
Fête de l'amitié américano-philippine 	 4 juillet 
Fête de Saint-Boniface 	 30 novembre 
Noël 	 25 décembre 
Fête de Rizal 	 30 décembre 

Par ailleurs, la loi désigne également comme congé statutaire les journées d'élections généra-
les, de référendum national ou de plébiscite, ainsi que la journée avant ou la journée après des 
élections ou un référendum. En outre, pendant la saison des typhons (de mai à novembre), à 
Luçon et dans les Visayas, il est assez courant que les bureaux demeurent fermés pendant deux 
jours ou plus ou encore jusqu'à la fin du typhon. 

Les heures d'ouverture habituelles sont de 8h30 à 12h30 et de 13h30 à 17 h, du lundi au vendredi. 
De nombreuses firmes sont également ouvertes le samedi matin, soit de 8h30 à 12h30. 

Repas et distractions 

On peut profiter d'une grande variété de restaurants et de distractions nocturnes à Manille. Les 
restaurants d'affaires ont des prix assez similaires aux établissements canadiens. 

Hôtels de Manille 

Manille possède de nombreux hôtels de première classe. En février 1980 le coût d'une chambre 
simple avec baignoire variait de $(US) 30 à $(US) 45. 

Parmi les hôtels énumérés ci-dessous, l'Intercontinental, le Mandarin, le Manila Garden et le 
Peninsula sont tous situés dans le centre d'affaires moderne de Makati, près de l'ambassade. 
Le Hyatt Regency, le Philippine Plaza et le Regent de Manille sont situés sur la baie de Manille 
près du siège social de la Banque asiatique de développement et de l'aéroport. L'hôtel Philip-
pine Village est situé près de l'aéroport. 
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Voici les hôtels de Manille: 

Holiday Inn 
Hyatt Regency 
Intercontinental 
Manila Garden 
Manila Hilton 
Manila Hotel 
Manila Mandarin 
Manila Peninsula 
Philippine Plaza 
Philippine Village 
Regent of Manila 
Silahis International 
Tradewinds 

Tenue d'affaires 

La tenue d'affaires aux Philippines est moins habillée que dans de nombreux autres pays. Les 
hommes d'affaires locaux et les immigrés travaillant aux Philippines portent habituellement 
une chemise brodée, la "barong tagalog", qui est très confortable pendant les chaleurs. Les 
ensembles safaris sont acceptables, ainsi que les costumes d'affaires habituels; cependant, il 
est très rare de porter un veston, sauf dans les rencontres officielles. 

Taxis et transport local à Manille 

Les déplacements en taxis sont faciles et économiques; cependant il est recommandé de ne 
les utiliser que lorsque vous connaissez bien la ville car de nombreux chauffeurs viennent de 
l'extérieur de Manille. Par ailleurs, puisqu'il est souvent difficile de trouver un taxi pendant la 
saison des pluies, de nombreux hommes d'affaires préfèrent louer une auto avec chauffeur, à 
un coût d'environ $50 par jour, ce qui est particulièrement utile pendant une courte visite si les 
bureaux que vous devez visiter sont éloignés les uns des autres. 

Rapports avec le secrétaire commercial canadien avant de visiter les 
Philippines 

Lorsque vous préparez un voyage d'affaires aux Philippines, informez-en, bien avant votre 
départ, le secrétaire commercial à l'Ambassade du Canada, à Manille. Faites-lui parvenir un 
projet de votre itinéraire, de votre calendrier, des contacts établis et des rendez-vous désirés 
avec les hommes d'affaires philippins pour qu'il puisse vous organiser un programme et vous 
assurer d'un bon emploi de votre temps. En outre, les réservations auprès des hôtels interna-
tionaux peuvent normalement être effectuées à partir du Canada; cependant, si vous avez des 
difficultés, le secrétaire commercial de l'ambassade sera heureux de communiquer avec l'hôtel 
en votre nom. 

Hygiène et santé 

La vaccination contre la variole et le choléra est obligatoire; on recommande une immunisation 
contre la fièvre typhoïde et la poliomyélite. Dans les régions rurales, il est à conseiller d'em- 
porter des médicaments contre la malaria. La vaccination contre la fièvre jaune est automati- 
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quement requise pour toute personne qui traverse des régions où sévit la fièvre jaune en se 
rendant aux Philippines. Il ne faut pas boire l'eau du robinet; les légumes non cuits et les 
salades ne doivent être consommés que s'ils ont été lavés, avec une solution iodée. Par ail-
leurs, il y a, dans les centres médicaux urbains de première classe, des médecins et dentistes 
de langue anglaise. 

Passeport 

Un passeport valide est nécessaire pour les voyageurs aux Philippines. On peut se procurer des 
visas auprès des bureaux diplomatiques ou des consulats, à l'étranger ou à l'aéroport à 
l'arrivée. 

Formalités douanières 

En plus de leurs effets personnels, les articles suivants peuvent être apportés en franchise: 200 
cigarettes ou 50 cigares, ou 250 grammes de tabac à pipe ou un assortiment de ces produits; 
deux bouteilles de format régulier de boisson alcoolisée. 

Règlements sur les devises pour les visiteurs 

Il n'existe pas de restrictions sur la quantité de devises qu'un visiteur peut emporter aux 
Philippines. Les devises, ainsi qu'un maximum de 50 pesos, peuvent être sortis du pays. Les 
devises ne peuvent toutefois être obtenues qu'en échange d'autres monnaies étrangères. 

Pourboires 

Un léger pourboire est de mise. Voici une règle générale à suivre: 

— hôtel: 10% de la facture, si le service n'est pas compris 
— chauffeurs de taxi: arrondir le montant au prochain peso 
— porteurs: un peso par valise 
— préposés au vestiaire: 50 centavos 
— garçons de restaurant: 10% de l'addition 

II. ÉCONOMIE ET COMMERCE EXTÉRIEUR 

Généralités 

Les industries primaires (agriculture, forêts, mines) continuent à former la base de l'économie 
des Philippines. Cependant, au cours des dernières années, il y a eu une tendance marquée au 
développement des industries manufacturières et des services. Le secteur privé est fort; un 
nombre relativement peu élevé de familles le contrôlent; des groupes industriels intégrés hori-
zontalement dominent certains secteurs, mais de nombreuses petites entreprises sont actives. 
Les investissements étrangers sont bien accueillis. Quant au gouvernement, il donne, avec ses 
plans quinquennaux et décennaux, une orientation générale et peut parfois dominer dans cer-
taines industries de base; cependant, il préfère généralement laisser l'économie entre les 
mains d'intérêts privés. Au cours des dernières années, le gouvernement est devenu de plus en 
plus intéressé à la commercialisation internationale de produits agricoles. 
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Le commerce extérieur est l'un des principaux éléments intégrés à la stratégie de développe-
ment du gouvernement. Les Philippines sont depuis longtemps un des principaux pays exporta-
teurs de sucre, de produits de coco, d'ananas, de grumes, de contre-plaqués et de minerais, 
notamment le cuivre, les concentrés de minerais de fer et l'or. Au cours des 10 dernières 
années, il y a également eu une croissance sensible des exportations dites "non traditionnel-
les": bananes, pièces artisanales, appareils électroniques et textiles. Le gouvernement tente 
d'établir, souvent avec la participation étrangère, des industries de main-d'oeuvre axées sur 
l'exportation, et ce, tant pour créer de l'emploi que pour acquitter les frais afférents à l'impor-
tante dette extérieure créée d'une part, par les importations massives de capitaux en vue de 
financer le développement et d'autre part, par la hausse des coûts du pétrole. 

L'accord Laurel-Langley, qui a pris fin en 1974, a également mis un terme aux ententes spécia-
les politiques et commerciales des Philippines avec les États-Unis. Les principaux partenaires 
commerciaux des Philippines sont le Japon et les États-Unis, qui interviennent ensemble pour 
environ la moitié du commerce avec les Philippines. Cependant, les produits de nombreux 
autres pays sont également bien accueillis aux Philippines. 

EXPORTATIONS PRINCIPALES 

Sucre 
Huile de coco 
Concentrés du cuivre 
Grumes et bois de sciage 

Copra 
Or 
Bananes 
Noix de coco desséchée 
Abaca 
Contre-plaqué 

IMPORTATIONS PRINCIPALES 

Carburants et lubrifiants 
Machines non électriques 
Matériel de transport 
Éléments et composés 
chimiques 
Métaux de base 
Céréales 
Machines électriques 
Explosifs 
Fibres de textile 
Produits laitiers 

Les Philippines adhèrent à l'Accord général sur les tarifs douaniers et le commerce (GATT) et 
bénéficient ainsi de réductions tarifaires sur de nombreux marchés de produits: huile de coco, 
placage et contre-plaqué, articles en bois, tabac traité et chanvre de Manille. 

Les Philippines font également partie de l'Association des États du Sud-Est asiatique (ANASE) 
dont les autres membres sont l'Indonésie, la Thaïlande, la Malaysia et Singapour. Ces États se 
sont réciproquement accordés des réductions tarifaires sélectives. Cependant, ces dernières 
ont peu d'incidence car les échanges commerciaux à l'intérieur de cette association n'inter-
viennent que pour 6°/0 de l'ensemble du commerce des Philippines. 

Agriculture 

L'agriculture était autrefois indiscutablement le principal secteur économique, mais l'industrie 
lui dispute maintenant ce titre. Les terres agricoles occupent 37% (ou 11,5 millions d'hectares) 
de la superficie globale; on y cultive principalement des produits alimentaires. La culture du riz 
occupe une superficie de 3,6 millions d'hectares, celle du maïs, 3,3 millions d'hectares, celle de 
la noix de coco, 2,3 millions d'hectares et la culture de la canne à sucre s'étend sur 0,6 million 
d'hectare. En outre, plus de 60% des 12,8 millions d'hectares de forêt du pays sont exploitables 
à des fins commerciales. 

À l'heure actuelle, les Philippines ont un cheptel bovin de deux millions de têtes et possèdent 
plus de 4,9 millions de "carabao" (buffles d'eau), 8,6 millions de porcs, 1,2 million de chèvres, 50 
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millions de poulets et 2,9 millions de canards. 

Les Philippines sont depuis toujours un grand importateur de produits laitiers; cependant, on 
envisage maintenant de répondre à 20% de la demande intérieure. Par ailleurs, on répond 
totalement à la demande de porc; cependant, le pays continuera à être un importateur net de 
boeuf. 

Pêches 

Les eaux côtières des Philippines font partie d'une zone de pêche très fertile qui renferme quel-
que 2000 variétés de poissons d'eau salée, dont le thon, la sardine, le maquereau et les anchois. 
Par ailleurs, les eaux intérieures douces, saumâtres et salées représentent une superficie totale 
de plus de 1,5 million d'hectares propres à l'élevage du poisson. Les prises annuelles sont 
d'environ 1,4 million de tonnes métriques (dont 45% à Mindanao); le potentiel est évalué à plus 
de deux millions de tonnes métriques. En outre, les exportations de thon, de crevettes et de 
crustacés augmentent constamment. Les importations de produits de la pêche en conserve et 
traités diminuent progressivement sauf celle de la farine de poisson, qui a progressé au rythme 
annuel de 5% au cours des trois dernières années. Les pêcheurs sont encouragés par le gouver-
nement à investir dans des bateaux plus gros et mieux équipés leur permettant de pêcher plus 
au large. L'avenir de l'industrie de la pêche est prometteur. 

Conditionnement des aliments 

L'industrie du conditionnement des aliments représente un quart de la valeur ajoutée de tous 
les produits manufacturés aux Philippines et emploie un cinquième de la population active. 
Quelque 53 firmes produisent 80% de toute la production et exportent pratiquement tous les 
fruits, légumes, poissons et viandes conditionnés. Ce secteur a eu une croissance soutenue au 
cours des dernières années; de fait, la progression a été particulièrement forte pour les ananas, 
les mangues et les produits de la mer conditionnés. L'industrie de conditionnement des 
aliments est assez avancée sur le plan technologique; en réalité, de nombreuses firmes ont des 
rapports directs avec des experts à l'étranger, travaillant pour des sociétés affiliées. 

La production intérieure de fer-blanc électrolytique et de tôle noire, son ancêtre, est insuffi-
sante et de mauvaise qualité; à cet égard, le gouvernement a récemment permis la création 
d'entreprises en participation dans cet important secteur. Par ailleurs, l'expansion soutenue de 
l'industrie de conditionnement des aliments créera également des débouchés pour les fabri-
cants d'installations frigorifiques. 

Chaussures 

Au cours des 10 dernières années, l'industrie du cuir et de la chaussure a pris une expansion 
considérable, suite à la demande intérieure et extérieure (exportation). Cependant, la fabrica-
tion des chaussures se fait à une très petite échelle. En 1978, il y avait plus de 2700 fabricants 
de chaussures de cuir, qui employaient au total plus de 20 000 travailleurs. Il y a également 
quelques grands fabricants de chaussures de caoutchouc, employant environ 10 000 travail-
leurs. 

Les exportations ont graduellement diminué depuis 1970; en 1978, elles se chiffraient à 12 
millions de paires de souliers, dont huit à neuf millions étaient des chaussures de caoutchouc. 
La majeure partie des exportations est constituée de chaussures relativement bon marché. À 
cet égard, la Régie des investissements examine actuellement des propositions visant l'expan- 
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sion de plusieurs grandes usines dans le Manille métropolitain. De fait, si les marchés demeu-
rent fermes, la production continuera vraisemblablement à augmenter. 

Industrie forestière 

Les Philippines sont depuis longtemps un important exportateur de grumes et de produits en 
bois. De fait, les forêts couvrent 42% de la superficie du pays dont environ les deux tiers peu-
vent être exploités à des fins commerciales. L'île de Mindanao intervient pour environ 75% de 
la production nationale de grumes. 

En 1977, les exportations de grumes ont rapporté au pays $(US) 133 millions (soit le cinquième 
article le plus important à l'exportation). La valeur des exportations de bois de sciage s'est 
élevée à $(US) 66,6 millions et celle du contre-plaqué, à $(US) 40 millions. 

Au cours de la dernière décennie, la composition des exportations de produits forestiers a radi-
calement changé. En effet, en 1968, plus des quatre cinquièmes des ventes étaient composés 
de grumes; en 1977, ce pourcentage avait régressé de moitié, le reste des ventes se composant 
principalement de sciages et de contre-plaqués, se classant maintenant parmi les 10 exporta-
tions principales des Philippines. Malgré l'annonce du gouvernement de mettre fin à ces expor-
tations de grumes, la date d'entrée en vigueur de cette politique a continuellement été repous-
sée, les prix des billes étant demeurés très élevés et l'industrie du traitement ayant progressé 
plus lentement que prévu. 

D'ici 1990, on estime qu'il n'y aura plus de forêts vierges aux Philippines. En plus de sa politique 
traditionnelle de valoriser les exportations de produits forestiers, le gouvernement philippin a 
une nouvelle priorité, le reboisement. De fait, ces deux secteurs offrent d'intéressants 
débouchés aux exportateurs canadiens. 

Meubles 

Bien que le bois soit l'une des principales richesses naturelles des Philippines, l'industrie de la 
menuiserie est relativement peu développée. Les petites entreprises constituent plus de 95% 
des fabricants de meubles; ceux-ci utilisent très peu de machines. À quelques exceptions près, 
les fabriques de meubles sont des entreprises familiales. 

Au cours des dernières années, le secteur du meuble a connu une augmentation sensible des 
exportations, la valeur totale en demeure cependant faible ($(US) 21,7 millions en 1977 ou moins 
de 1% des exportations des Philippines). En 1977, plus de la moitié des exportations se compo-
saient de meubles de rotin. Les exportations de meubles en bois ont été maintenues à un faible 
niveau, car de nombreuses firmes ne possèdent pas de four pour réduire le degré d'humidité du 
bois, conformément aux exigences du marché des exportations. À part le bois, on importe prati-
quement tous les accessoires et la quincaillerie utilisés pour la fabrication de meubles de 
qualité. On examine actuellement la possibilité d'établir des entreprises en participation avec 
des fabricants étrangers afin d'accroître les exportations. 

Mines 

La superficie minière totale est évaluée à20 millions d'hectares dont seulement 14 millions ont 
fait l'objet de relevés géologiques. On y trouve les minerais suivants: or, argent, cuivre, fer, 
chrome, manganèse, mercure, nickel, zinc, molybdène, plomb, platine, paladium, cadmium, 
cobalt et uranium. Les richesses minérales non métalliques comprennent: phosphate, guano, 
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soufre, pyrite, pierre calcaire, schiste, gypse, argile, kaolin, feldspate, sable siliceux et autres. 

Les principaux minerais extraits sont les suivants: cuivre, or, nickel, chrome et plus récemment, 
le charbon. Bien que l'activité minière n'intervienne que pour 5% du produit national brut indus-
triel et 2% de l'emploi industriel, elle a une grande importance économique comme source de 
devises étrangères; elle assure environ 17% des gains à l'exportation. Les taux de rendement 
dans l'industrie minière sont depuis toujours élevés. Les sociétés minières appartiennent à 
des intérêts privés; il y a également un certain nombre d'entreprises en participation avec des 
firmes étrangères, dont quelques firmes canadiennes. Les perspectives à long terme sont pro-
metteuses. Le secteur de l'or est actuellement en effervescence; plusieurs anciennes mines 
reprennent leur production. 

Ciment 

L'industrie du ciment aux Philippines comprend actuellement 18 usines, exploitées par 16 
sociétés qui fabriquent du ciment selon divers procédés. La capacité totale pondérée des 
cimenteries est de 7,4 millions de tonnes métriques, mais elle ne peut être atteinte à cause de 
problèmes d'approvisionnement en électricité et autres problèmes d'exploitation. 

Jusque vers la fin des années 60, l'industrie du ciment était rentable, mais la venue de nouvelles 
firmes a pratiquement doublé la capacité entre 1969 et 1971 et entraîné une chute des profits. 
Par ailleurs, les prix élevés du pétrole ont également nui à l'industrie et de nombreuses cimen-
teries sont en mauvais état. Au cours de la prochaine décennie, il devrait y avoir d'importants 
investissements dans ce secteur: par exemple, réfection des vieilles usines, conversion des 
cimenteries du mazout au charbon et construction de nouvelles usines à haut rendement. 

Malgré ces problèmes, l'industrie du ciment rapporte beaucoup de devises étrangères aux 
Philippines. En 1970, les exportations de ciment ne s'élevaient qu'à $(US) 4 millions. En 1978, ce 
total était passé à $(US) 36 millions grâce aux marchés en Asie, au Moyen-Orient et aux États-
Unis. 

Fer et acier 

L'industrie sidérurgique philippine remonte à 1951 lors de l'installation d'un laminoir pour les 
produits en barres. Les Philippines comptent maintenant quelque 50 firmes dont la capacité de 
laminage dépasse deux millions de tonnes par année. La structure de l'industrie sidérurgique 
philippine diffère de celle de nombreux autres pays producteurs d'acier, car sa capacité de 
laminage et d'apprêt (plus de deux millions de tonnes par année) est particulièrement impor-
tante par rapport à la demande du marché (environ 1,05 million de tonnes par année), et ce, 
notamment par rapport à sa très faible capacité de production d'acier brut (environ 450 000 
tonnes par année). 

Dans l'ensemble, l'industrie utilise des produits semi-finis (brames et bobines laminées à 
chaud) importés du Japon et de l'Australie. Bien qu'il existe certaines firmes de taille moyenne, 
l'industrie comprend surtout un très grand nombre de petits laminoirs se consacrant principale-
ment à la production de barres pour béton armé et de fil à machine. L'équipement de production 
comprend des fours à arc électrique efficaces et des laminoirs modernes, mais on y trouve 
également des laminoirs à barres anciens où le travail est surtout manuel. Plus de 80% des 
firmes sidérurgiques aux Philippines sont situées dans le Manille métropolitain; le plus impor-
tant fabricant de produits plats est situé sur l'île de Mindanao. En outre, on a récemment cons-
truit à Mindanao une usine de frittage du minerai de fer; le gouvernement a également annoncé 
sa politique de développement d'une aciérie intégrée à proximité de cette région. 
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L'exploitation du fer constitue depuis longtemps l'une des 10 premières industries d'exporta-
tion du pays, le Japon achetant la presque totalité des minerais, des concentrés, et des boulet-
tes. Le centre traditionnel de l'extraction du fer est la province de Camarines Norte, à l'extré-
mité est de l'île de Luçon; d'autres gisements sont répartis à travers l'archipel, notamment à 
Mindanao et Palawan. On estime les réserves de minerai de fer des Philippines à 136,8 millions 
de tonnes. 

Pétrole et gaz 

Palawan, l'île la plus à l'ouest de l'archipel des Philippines, s'est révélé un prolongement des 
champs pétrolifères de l'Indonésie et de Bornéo; de fait, les puits exploités depuis 1973 répon-
dent maintenant à 18% des besoins quotidiens de pétrole de 210 000 barils. En outre, il semble 
y avoir d'importants gisements de charbon et de pétrole à l'intérieur des terres. En 1978, plus de 
$(US) 100 millions ont été consacrés à l'exploration pétrolière. De 1973 à 1978, on a foré 51 puits 
dont plus de la moitié au cours des deux dernières années. D'ici 1990, les Philippines prévoient 
produire 53 millions de barils de pétrole par jour; cependant, certaines sources du secteur 
industriel estiment que c'est là un chiffre conservateur. Bien que l'on ne prévoit pas une auto-
suffisance en pétrole, les Philippines pourraient répondre à environ la moitié de leurs besoins 
d'ici une dizaine d'années. 

Outre leur programme actif d'exploration pétrolière, les Philippines tentent également de 
trouver d'autres sources d'énergie, plus particulièrement l'alco-essence (transformation du 
sucre en carburant pour véhicules automobiles) et l'énergie géothermique et hydro-électrique. 

Énergie 

À cause du coût sans cesse croissant du pétrole importé, les Philippines accordent davantage 
d'importance aux nouvelles sources d'énergie électrique. Par ailleurs, après révision du pro-
gramme d'énergie nucléaire, on a diminué le nombre de centrales qui devaient être construites, 
soit un total de 11 en 10 ans, à cause de divers problèmes imprévus. 

On s'intéresse actuellement davantage au programme de mise en valeur d'énergie géothermi-
que, aux nouvelles centrales thermiques au charbon, à l'utilisation du bois pour produire 
l'énergie et à toute une série de projets hydro-électriques. 

À la fin de 1978, la capacité énergétique totale était de 3165 millions de watts. Entre 1978 et 
1988, le gouvernement prévoit consacrer $(US) 13,6 milliards pour faire passer cette capacité à 
9600 millions de watts. On prévoit que les fonds de l'extérieur couvriront environ deux tiers de 
cet investissement. L'énergie hydro-électrique, qui répond actuellement à environ un quart de 
l'électricité produite, devrait en fournir les deux cinquièmes (ou plus de 4400 millions de watts) 
en 1988; en 1978, cette capacité était de 746 millions de watts. En outre, au cours des 10 pro-
chaines années, on consacrera $(US) 157 millions à l'électrification rurale. 

Véhicules automobiles 

Les Philippines sont réputées à travers le monde pour la fameuse "jeepney", minibus fabriqué 
par des compagnies locales sur le modèle des jeeps utilisés par les forces américaines pendant 
et après la seconde Guerre mondiale. Par ailleurs, les entreprises internationales qui y sont 
installées (Toyota et Ford) jouent un important rôle économique. De fait, la société Ford 
possède, dans la zone d'exportation de Bataan, une grande usine de pièces automobiles qui 
approvisionne ses usines dans de nombreux pays. 
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Grâce à son programme progressif de fabrication d'automobiles, maintenant dans sa huitième 
année d'existence, le gouvernement encourage l'industrie locale à atteindre 60% de contenu 
local. Par ailleurs, on a également mis sur pied un programme progressif de fabrication de 
camions, la MAN de l'Allemagne de l'Ouest et l'ISUZU du Japon fournissant d'autres installa-
tions de fabrication de moteurs diesels. En outre, de nombreuses usines de fabrication de 
pièces offrent d'intéressantes possibilités d'entreprises en participation aux firmes cana-
diennes. 

Textiles et vêtements 

L'industrie textile philippine, de taille négligeable jusqu'au milieu des années 50, approvisionne 
aujourd'hui presque tout le marché intérieur et exporte même un peu. Puisque les Philippines 
produisent peu de coton, la plupart des tissus sont synthétiques; cependant, on utilise de plus 
en plus la ramie, fibre naturelle semblable au coton. Dans l'ensemble, l'industrie est de taille 
moyenne et comprend des entreprises intégrées verticalement; par ailleurs, 77% de toutes les 
broches sont désuètes et il faudra d'importants investissements dans les prochaines années. 

L'industrie du vêtement constitue l'un des meneurs de train du gouvernement en vue d'établir 
des industries de main-d'oeuvre orientées vers l'exportation. À l'heure actuelle, les exporta-
tions totalisent environ $(US) 300 millions dont environ $(US) 120 millions constituent la valeur 
nette après déduction des importations de tissus. La plupart de ces entreprises sont des 
établissements à domicile fournissant la moitié de la valeur ajoutée de l'ensemble de l'indus-
trie. Cependant, le secteur des exportations est entre les mains de moins de 20 firmes, toutes 
situées dans la région du Manille métropolitain. 

De 1970 à 1978, les exportations de vêtements confectionnés à partir de tissus importés sont 
passées de $(US) 36,2 millions à plus de $(US) 300 millions. Cependant, la croissance future se 
fera à un rythme plus lent puisque la plupart des pays industrialisés ont maintenant contin-
genté les importations de vêtements et donc limité leur croissance. 

Tourisme 

Le tourisme s'est développé rapidement au cours des dernières années et est actuellement l'un 
des secteurs qui rapporte le plus de devises. Selon le plan quinquennal du gouvernement, 
l'industrie touristique devrait progresser à un rythme annuel de 16,4% pour atteindre $(US) 
961,4 millions en 1987. En 1980, on espérait accueillir plus d'un million de visiteurs. À cet égard, 
les visiteurs japonais et les Philippins en visite interviennent pour environ un quart de ce 
nombre; les États-Unis vinrent au troisième rang. Manille offre maintenant de nombreux hôtels 
de première classe; par ailleurs, la construction du Palais international des congrès des Philip-
pines a également contribué à augmenter le nombre de conférences et de congrès tenus aux 
Philippines. Le gouvernement a un programme actif visant l'établissement d'une infrastructure, 
et offre à cet égard de nombreux stimulants; ce secteur devrait connaître une croissance 
soutenue dans l'avenir. 

III. COMMERCE ENTRE LE CANADA ET LES PHILIPPINES 

Les relations commerciales entre le Canada et les Philippines sont fondées sur un accord com-
mercial bilatéral et sur l'Accord général sur les tarifs douaniers et le commerce, auquel adhè-
rent les Philippines depuis le 1er janvier 1980. En outre, les Philippines jouissent du tarif de pré-
férence général à l'égard des importations en provenance des pays en voie de développement. 
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Les exportations canadiennes aux Philippines sont passées de $35,5 millions à $84,7 millions 
en 1979. Du point de vue de la transformation, 80% des exportations canadiennes en 1979 
étaient des produits mi-ouvrés ou ouvrés et comprenaient environ 280 catégories de produits. 

Les importations canadiennes en provenance des Philippines sont passées de $2,8 millions en 
1978 à $78,3 millions en 1979. 

Les principales exportations et les principales importations sont présentées dans les deux 
tableaux qui suivent. 

En ce qui a trait aux investissements, le Canada est le sixième plus important investisseur aux 
Philippines et détient des intérêts dans les mines, les produits forestiers, le pétrole, le secteur 
bancaire, les assurances, les pêches, la géophysique, les bijoux et le commerce international. Il 
existe une entente sur la double imposition entre le Canada et les Philippines. 

Par ailleurs, certaines banques à charte canadiennes font affaire aux Philippines par l'intermé-
diaire de bureaux régionaux ou d'agences. En outre, la Société canadienne pour l'expansion 
des exportations (SEE) a également joué un rôle actif aux Philippines au cours des dernières 
années. 

Principales exportations canadiennes aux Philippines 

(en milliers de $ canadiens) 

1978 	1979 

Blocs, saumons et brames de zinc 	 7 693 	7 916 
Matériel d'exploitation minière et de construction 	 4 352 	6 058 
Résines de polyéthylène 	 4 003 	5 345 

Pâte de bois 	 4 874 	4 156 
Minerai de fer, concentré 	 1 245 	4 025 

Fibres synthétiques 	 1 205 	3 139 

Nitrate d'ammonium 	 293 	3 046 
Machines industrielles spéciales 	 — 	2 972 

Pièces et accessoires pour véhicules automobiles 	 1 844 	2 889 
Malt 	 567 	2 720 
Nourriture pour bébés et enfants 	 572 	2 391 
Équipement et pièces téléphoniques 	 1 456 	2 308 
Chlorure de potassium, nnuriate 	 2 444 	2 044 

Alcool et dérivés 	 1 215 	2 024 

Soufre, brut ou raffiné 	 502 	1 999 

Véhicules automobiles 	 4 583 	1 890 
Plastique et caoutchouc synthétique, non façonnés 	 996 	1 574 

Limes et râpes 	 760 	1 346 

Textiles 	 1 048 	1 240 

Scies, équipement et pièces de scierie 	 153 	1 104 

Modèles pour démonstration, etc. 	 6 	1 060 
Sels métalliques d'acides inorganiques 	 599 	1 012 

Total secondaire 	 40 410 	62 258 
de 

TOTAL 	 72 460 	84 743 
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Répartition par catégorie 

1978 	 1979 

milliers de 
I. Animaux vivants 	 186 
Il. Produits alimentaires 	 8 468 
III. Matériaux bruts, non comestibles 	 6 260 
IV. Produits finis 	 26 457 
VI. Transactions spéciales 	 82 

milliers de 	c'/0 
324 

5 915 
11 172 
31 737 

50 

7 
13 
38 

72,460 	100 	 84 743 	100 

Principales importations canadiennes des Philippines 

(en milliers de $ canadiens) 

1978 	 1979 

Huile de coco 
Vêtements 
Noix de coco, desséchés 
Ananas, en conserve 
Montres et pièces de montre 
Chaussures 
Contre-plaqué 
Portes, fenêtres et autres ouvrages de bois travaillé 
Meubles 
Jus d'ananas, non concentré 
Café, vert 
Nickel et alliages, n.d.a. 
Articles de table 
Chrome, minerais et concentrés 
Bois de sciage, acajou 
Tissu 
Verre à vitre, ne dépassant pas 30 oz au pied carré 
Paniers, boîtes, sacs pour maison 

Total secondaire 
de 

TOTAL  

	

9 923 	16 973 

	

6 497 	12 042 

	

5 383 	6 395 

	

3 881 	5 664 

	

3 064 	3 633 

	

1 695 	2 913 

	

1 090 	2 906 

	

869 	2 733 

	

1 147 	2 468 

	

1 390 	2 349 

	

445 	1 824 
1 752 

	

2 194 	1 621 

	

2 952 	1 296 

	

826 	1 189 

	

1 297 	1 116 

	

953 	 903 

	

507 	 829 

44 113 	68 606 

50 440 	78 285 

IV. TRANSPORTS 

Routes 

Le réseau routier est estimé à plus de 113 000 km, dont seulement 18% sont revêtus de ciment 
ou d'asphalte. La route pan-philippine, toujours en construction, s'étend de Cagayan, au nord 
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de Luçon, à Davao, au sud de Mindanao; elle traverse ainsi 21 provinces et 11 villes et comprend 
des centaines de routes de raccordement. On compte environ 875 000 véhicules à moteur, dont 
près de la moitié sont des automobiles. Le transport par camion est rapide et fiable; de fait, de 
nombreuses firmes exploitent ce secteur. 

Chemins de fer 

Les Chemins de fer nationaux des Philippines ne desservent que l'île de Luçon. Ce réseau 
comprend 740 km de chemin de fer, la plupart à voie simple. Après de nombreuses années de 
négligence, on a entrepris en 1972 un programme de réfection en collaboration avec la Banque 
asiatique de développement; cependant, la plupart des firmes préfèrent utiliser le transport par 
camion. Il existe également un service de banlieue dans la région de Manille. 

Navigation 

Les Philippines étant un archipel, la navigation constitue un moyen de transport très important. 
La flotte marchande, qui assure la liaison avec l'étranger, comprend environ 100 navires totali-
sant 600 000 tonnes brutes battant pavillon philippin. Ces bateaux réalisent environ 20% du 
commerce extérieur des Philippines; cependant, puisque bon nombre d'entre eux sont vieux, la 
plupart des firmes préfèrent utiliser des navires étrangers. 

La flotte insulaire comprend 242 vaisseaux ayant une capacité de port en lourd de 300 000 
tonnes et un certain nombre de navires sans ligne régulière. Jusqu'à tout récemment, le noyau 
de la flotte comprenait des transports militaires transformés. On la modernise actuellement 
progressivement grâce à l'acquisition de nouveaux navires et de vaisseaux usagés. En raison 
de la modernisation des installations portuaires, on instaure progressivement l'utilisation de 
navires porte-conteneurs pour le commerce entre les îles. 

L'archipel comprend 94 ports nationaux et plus de 500 ports municipaux; il existe également de 
nombreux quais privés. Manille est le plus important port international et national des Philip-
pines. Les produits d'exportation en vrac (minerais, copra, huile de coco) sont habituellement 
acheminés par les installations privées situées près des zones de production; cependant, les 
exportations traditionnelles par cargo et presque toutes les importations sont expédiées via 
Manille. 

Avion — réseau philippin 

C'est la ligne aérienne du gouvernement des Philippines qui monopolise le transport aérien 
intérieur. C'est également cette compagnie qui dessert les États-Unis, l'Europe et les pays 
asiatiques. Les Philippines possèdent 78 aéroports et 68 aérodromes privés; cependant, la 
circulation aérienne se concentre principalement à l'aéroport international de Manille que 
desservent toutes les principales lignes aériennes internationales. Par ailleurs, on prévoit 
l'aménagement d'une nouvelle aérogare internationale d'ici 1981. 
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Services d'expédition du Canada vers les Philippines 

Transport océanique 

Services directs à partir des ports canadiens de l'Est 

Les Barber Blue Sea Lines prévoient trois départs par mois de Saint-Jean à Manille; transport de 
marchandises diverses, de marchandises réfrigérées, de liquides en vrac et de conteneurs. Au 
Canada, la compagnie est représentée par la Barber Steamship Lines (Canada) Inc. à Montréal 
et à Toronto et par R.C. Elkin Ltd, à Saint-Jean. 

La Galleon Shipping Corporation prévoit des départs mensuels d'Halifax à Manille, à Cebu, à 
Cagayan de Oro et à Davao; transport de marchandises diverses et de conteneurs. Dans l'Est du 
Canada, la ligne est représentée par Saguenay Shipping Ltd, à Montréal, à Toronto et à Halifax. 

Services de transbordement à partir des ports canadiens de l'Est 

La "K" Line* prévoit des départs hebdomadaires de Saint-Jean aux ports Japonais pour établir 
la liaison avec les services d'apport à Manille; transport de marchandises diverses et réfrigé-
rées en conteneurs. Dans l'Est du Canaa, la compagnie est représentée par Kerr Steamships 

(Canada) Ltd, à Montréal et à Toronto. 

Les Mitsui O.S.K. Lines prévoient des départs hebdomadaires de Saint-Jean à destination des 
ports japonais en vue d'établir des correspondances avec les services d'apport de Manille; 
transport de marchandises diverses et réfrigérées en conteneurs. Dans l'Est du Canada, cette 
compagnie est représentée par Montreal Shipping Company Ltd, à Montréal et à Toronto. 

Y. S. Line prévoit des départs hebdomadaires de Saint-Jean à destination des ports japonais en 
vue d'établir la correspondance avec les services d'apport de Manille; transport en conteneurs, 
de marchandises diverses et réfrigérées. Dans l'Est du Canada, la compagnie est représentée 
par B & K Shipping Agency Ltd, à Montréal et à Toronto. 

Orient Overseas Container Line prévoit deux départs par mois de Saint-Jean à destination de 
Hong Kong en vue d'établir une correspondance avec les services d'apport de Manille et de 
Cebu; transport de marchandises diverses en conteneurs. Dans l'Est du Canada, la compagnie 
est représentée par la Dart Containerline Ltd, à Montréal, à Toronto et à Saint-Jean. 

La Zim Container Service prévoit trois départs par mois d'Halifax à destination de Hong Kong 
en vue d'établir une correspondance avec les services d'apport de Manille; transport de 
marchandises diverses et réfrigérées en conteneurs. Dans l'Est du Canada, la compagnie est 
représentée par Zim Israel Navigation Company (Canada) Ltd, à Montréal et à Toronto. 

À partir des ports de la côte canadienne Pacifique 

Les American President Lines prévoient des départs mensuels de Vancouver à Manille; trans-
port de marchandises diverses, réfrigérées, liquides en vrac et conteneurs. Au Canada, la 
compagnie est représentée par les American President Lines, à Vancouver. 

La Knutsen Line prévoit deux départs par mois de Vancouver à destination de Manille; marchan- 
dises diverses, réfrigérées, liquides en vrac et conteneurs. Au Canada, la compagnie est repré- 

Line, Mitsui O.S.K. Lines et Y.S. Line exploitent un service conjoint qui offre un départ par mois à partir de Saint- 

Jean. 
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sentée par Bakke Steamship Corporation, à Vancouver et par McLean Kennedy Ltd, à Montréal 
et à Toronto. 

Les Lykes Lines prévoient deux départs par mois de Vancouver à Manille; marchandises diver-
ses, réfrigérées, liquides en vrac et conteneurs. Dans l'Ouest du Canada, la compagnie est 
représentée par Empire Shipping Co. Ltd, à Vancouver et par Misener Transportation 

Steamship Agency Group, à Montréal et à Toronto. 

Services de transbordement à partir des ports de la côte du Pacifique 

Les East Asiatic Lines prévoient deux départs par mois à partir de Vancouver à destination de 
Hong Kong pour l'établissement de correspondance avec les services d'apport de Manille; 
transport de conteneurs et de marchandises réfrigérées et diverses. Dans l'Ouest du Canada, la 
compagnie est représentée par Johnson Walton Steamships Ltd à Vancouver. 

Les Fesco Lines prévoient trois départs par mois de Vancouver à destination du Japon pour 
l'établissement de correspondance avec le service d'apport de Manille; transport conteneurisé 
de marchandises diverses. Dans l'Ouest du Canada, la compagnie est représentée par Morflot 

Freightliners Ltd, à Vancouver. 

L'Orient Overseas Container Line prévoit deux départs par mois de Vancouver à destination de 
Hong Kong pour établir une correspondance avec les services d'apport de Manille; transport 
conteneurisé de marchandises diverses. Dans l'Ouest du Canada, la compagnie est repré-
sentée par Eckert Overseas Agency (Canada) Ltd, à Vancouver. 

La "K" Line* prévoit deux départs tous les cinq jours de Vancouver à destination des ports 
japonais en vue de l'établissement de correspondance avec les services d'apport de Manille; 
transport conteneurisé de marchandises diverses et réfrigérées. Dans l'Ouest du Canada, la 
compagnie est représentée par Kerr Steamships Ltd à Vancouver. 

Les Mitsui O.S.K. Lines prévoient des départs tous les cinq jours de Vancouver à destination 
des ports japonais en vue d'établir une correspondance avec les services d'apport de Manille; 
transport conteneurisé de marchandises diverses et réfrigérées. Dans l'Ouest du Canada, la 
compagnie est représentée par Montreal Shipping Co. Ltd, à Vancouver. 

La Showa Line prévoit des départs tous les cinq jours de Vancouver à destination des ports 
japonais en vue d'établir une correspondance avec les services d'apport de Manille; transport 
conteneurisé de marchandises diverses et réfrigérées. Dans l'Ouest du Canada, la compagnie 
est représentée par Kingsley Navigation Co. Ltd à Vancouver. 

La Y.S. Line prévoit des départs tous les cinq jours de Vancouver à destination des ports 
japonais en vue d'établir une correspondance avec les services d'apport de Manille; transport 
conteneurisé de marchandises diverses et réfrigérées. Dans l'Ouest du Canada, la compagnie 
est représentée par North Pacific Shipping Co. Ltd à Vancouver. 

La Star Shipping A/S prévoit trois départs par mois de Vancouver à destination du Japon en vue 
d'établir une correspondance avec le service d'apport de Manille. Transport de produits 
forestiers en vrac. Au Canada, la compagnie est représentée par Star Shipping (Canada) Ltd à 

Vancouver. 

Line, la Mitsui 0.S.K. Lines, la Showa Line et la Y.S. Line exploitent un service conjoint qui offre un départ tous les 
cinq jours à partir de Vancouver. 



Transport aérien 

Il n'existe pas de vol direct entre le Canada et les Philippines. Il y a des vols de correspondance 
disponibles à partir des ports d'entrée de l'Amérique du Nord, soit New York, Chicago, San 
Francisco et Los Angeles, à partir d'un port d'entrée d'Asie, Tokyo et du port d'entrée de 
l'Europe, Bruxelles. 

Il est également possible d'affréter sur demande un avion pour le transport de marchandises ou 
de passagers. Consulter les transporteurs au Canada en ce qui concerne les trajets des avions 
— cargos et le trajet le plus rapide pour le transport de marchandises et de passagers. 

V. LES AFFAIRES AUX PHILIPPINES 

Débouchés pour les biens et services canadiens 

Les Philippines offrent de nombreux débouchés aux exportateurs canadiens. L'économie 
repose sur l'entreprise privée; par ailleurs, les hommes d'affaires philippins considèrent depuis 
toujours l'Amérique du Nord comme une source de techniques et de produits de haute qualité. 

Il continue à y avoir des débouchés pour l'équipement destiné aux industries forestières et agri-
coles, notamment pour le traitement du sucre. Par ailleurs, le prix élevé de l'or et les prix à la 
hausse des autres métaux ont activé la demande d'équipement d'exploitation minière de toutes 
sortes. Par ailleurs, la production d'énergie électrique augmente rapidement; les Philippines 
ont mis sur pied un ambitieux plan d'industrialisation en vue de développer l'industrie lourde, 
les sources d'énergie non traditionnelles et d'améliorer le traitement des minerais. Il y aura 
donc un débouché pour les experts-conseils et les fournisseurs de biens d'équipement. Les 
autres secteurs prometteurs sont le tourisme, l'industrie automobile, les communications, la 
manutention des matériaux, l'exploitation pétrolière et les véhicules spéciaux. 

La Banque asiatique de développement, qui finance les projets de développement dans toute 
cette région, a son siège social à Manille. Le Canada est l'un des plus importants participants à 
cette Banque, dont le programme annuel de prêts atteint approximativement $(US) 1 milliard. 

Mise en marché et distribution 

Les grandes sociétés minières et pétrolières, les services publics et certaines filiales de firmes 
étrangères importent directement leurs machines et leur équipement. Il y a également un 
certain nombre de sociétés commerciales régionales qui ont des bureaux à Manille. Cependant, 
il est généralement plus efficace d'avoir recours à la méthode traditionnelle, c'est-à-dire retenir 
les services d'une firme locale pour la représentation. 

Représentants et agents 

Les exportateurs canadiens recherchant des agents efficaces peuvent, s'ils le veulent, écrire à 
la Division commerciale de l'Ambassade du Canada, à Manille, et ajouter à leur lettre six 
brochures décrivant leur société afin de recevoir les noms et adresses de représentants 
possibles. L'entreprise canadienne devrait alors entrer directement en contact avec les firmes 
philippines et songer à effectuer une visite personnelle lorsque les possibilités se concrétisent. 

Après avoir visité les Philippines, vous serez plus en mesure de choisir un agent. Par la suite, il 
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faudrait signer avec l'agent que vous aurez choisi un protocole d'entente. Il importe d'appuyer 
votre agent en lui fournissant la documentation technique, en visitant les Philippines ou en le 
faisant venir au Canada pour qu'il puisse en apprendre davantage sur votre produit. 

Avant de nommer un agent, il faut s'assurer que l'on ne choisit pas d'agences qui représentent 
des firmes concurrentes ou qu'une firme ne possède pas déjà trop d'engagements et soit ainsi 
incapable de vous fournir l'aide nécessaire. De fait, les agents sont normalement nommés en 
exclusivité pour une période initiale d'un an. 

Les agents établis à Singapour ou à Hong Kong ont déjà travaillé pour un certain nombre de 
firmes, mais sans grand succès. De fait, une entreprise locale bien établie possède les connais-
sances et les contacts nécessaires à votre succès. Les représentants régionaux situés à l'exté-
rieur des Philippines sont plus utiles pour le service après-vente ou comme firmes d'experts-
conseils. 

Par ailleurs, les experts-consils feraient mieux de s'entendre avec une entreprise philippine 
pour chaque projet qu'ils réalisent. (Puisqu'il y a encore relativement peu de bonnes firmes 
d'ingénieurs-conseils, elles sont rarement disposées à avoir une entente exclusive.) Ce 
problème pourrait être résolu par des visites d'un représentant régional. De fait, Manille, siège 
social de la Banque asiatique de développement, constitue un excellent emplacement pour un 
bureau de représentants. 

Information sur le crédit 

La Division commerciale de l'Ambassade du Canada aux Philippines fournira un rapport détaillé 
et à jour sur demande, dont le coût sera facturé à la société par l'intermédiaire du ministère des 
Affaires extérieures à Ottawa. Puisque ces rapports se fondent fréquemment sur des renseigne-
ments de première main obtenus d'une agence de crédit, il faut souvent plusieurs semaines 
pour les préparer. 

Brevets 

Le brevet d'invention est accordé à un résident ou à l'agent d'un non résident pour une période 
de 17 ans pendant laquelle le détenteur du brevet aura le droit exclusif de prendre les mesures 
et les solutions qui s'imposent pour protéger ses droits. Par contre, si le détenteur d'un brevet 
n'exploite pas dûment dans les trois ans suivant la date d'émission du brevet, l'administration 
peut accorder une licence forcée aux parties intéressées. Les Philippines adhèrent à l'Union 
internationale pour la protection de la propriété industrielle (établie à Paris). 

Marques de commerce 

Le premier utilisateur d'une marque de commerce a le droit de l'enregistrer. Cet enregistrement 
est valide pour 20 ans si le demandeur soumet au Bureau des brevets un certificat d'utilisation 
dans l'année suivant le cinquième, le 10e et le 15e anniversaire de la date d'enregistrement. 
L'enregistrement est renouvelable pour une seconde période de 20 ans. 

Droits d'auteur 

Il faut présenter les demandes de droits d'auteur au Bureau des brevets des Philippines. Les 
droits d'auteur sont valides pour 30 ans et renouvelables pour une période identique. Les Philip- 
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pines souscrivent à la Convention internationale pour la protection de la propriété industrielle 
qui a été révisée par la Convention de Paris. 

Correspondance 

La correspondance devrait se faire en anglais et être expédiée par avion. Il faut compter un délai 
de livraison de 10 à 20 jours. Sur ce marché, il importe tout particulièrement d'envoyer des 
réponses rapides, des lettres de remerciement et d'assurer le suivi en raison des concurrents 
de nombreux pays étrangers. 

Publicité et promotion 

Les moyens et les organes d'information habituels employés au Canada existent également 
aux Philippines. Il y a un certain nombre d'agents de publicité et de promotion à Manille et les 
exportateurs canadiens devraient les consulter avant de lancer une vaste campagne publici-
taire. Le monde des affaires des philippines accepte les brochures publicitaires en anglais. Par 
ailleurs, l'adresse complète, le code postal, les numéros de téléphone et de télex des sociétés 
canadiennes doivent paraître clairement sur tous les dépliants et catalogues publicitaires. 

L'anglais est la langue d'usage dans tous les principaux journaux de Manille, dont quatre quoti-
diens généraux et deux quotidiens d'affaires. Ces publications accueillent très bien les rensei-
gnements sur les nouveaux produits et procédés. À cet égard, l'Ambassade du Canada peut 
vous aider. 

Prix 

On demande habituellement d'indiquer les prix CAF en dollars américains à Manille. 

Méthodes et conditions usuelles de paiement 

Le règlement des factures se fait habituellement par lettre de crédit jusqu'à ce que le client soit 
bien connu de l'exportateur (voir également la section sur les contrôles du change). 

Recouvrement des créances 

Il est recommandé aux exportateurs canadiens d'examiner soigneusement la situation finan-
cière des clients éventuels avant de conclure des transactions de crédit. La procédure 
judiciaire aux Philippines est généralement lente. Pour le recouvrement des créances, il ne faut 
recourir au procès que dans les cas où tous les autres moyens d'obtenir satisfaction ont 
échoué. 

Services bancaires 

Le système bancaire commercial comprend 26 banques privées philippines, quatre succursales 
de banques étrangères et deux banques gouvernementales. Le système bancaire outre-mer 
regroupe 17 établissements de banques étrangères. Il y a 883 banques rurales, 10 banques 
d'épargne et d'hypothèques, 35 banques de développement et 53 associations d'épargne et de 
prêts; tous appartiennent à des intérêts privés et philippins. 
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L'actif global du système bancaire commercial totalisait, à la fin de 1978, 85 400 millions de 
pesos; celui du système étranger s'élevait à $(US) 987 millions au pays et à $(US) 720 millions à 
l'extérieur du pays. Les banques rurales avaient un actif global de 3860 millions de pesos; les 
banques d'épargne et d'hypothèques, les banques de développement et les associations 
d'épargnes et de prêts disposaient d'un actif global de près de 5000 milliards de pesos. 

Parmi les banques les plus importantes, citons: 

BANK OF AMERICA 
Ba-Lepanto Building 
Paseo de Roxas, Makati 
Metro Manila 
Télex no: RCA-2245 BOA PH 

ITT-5049 AMERICA PM 
EAS-3624 BOFA PN 

Tél. 86-09-11 

HONG KONG AND SHANGHAI BANKING CORP. 
Cibeles Building, Ayala Avenue 
Makati, Metro Manila 
Télex no: RCA-2361 HSB PH 
Tél. 87-70-31 

METROPOLITAN BANK & TRUST CO. 
Metrobank Plaza, Buendia Avenue Ext. 
Makati, Metro Manila 
Télex no: RCA-22122 MET PH 

EAS-63555 MET M KT PN 
ITT-45344 MBPLAZA PN 

Tél. 85-99-11 

BARCLAYS BANK INTERNATIONAL LTD 
Sikatuna Building, Ayala Avenue 
Makati, Metro Manila 
Télex: EAS-63768 BARBANK PN 

RCA-2561 BARBANK PH 
Tél. 86-55-16 

Par ailleurs, la succursale de votre banque au Canada se fera un plaisir de vous indiquer ses 
banques de liaison aux Philippines. Les banques canadiennes suivantes ont des représentants 
à Manille: 

BANQUE DE NOUVELLE-ÉCOSSE 
Pioneer House, Legaspi Village 
Makati, Metro Manila 
Télex: RCA-2427 BNS PH 

EAS-64025 BNS PN 
Tél. 89-85-76 à 79 

BANQUE DE MONTRÉAL 
Metrobank Plaza Building 
Buendia Avenue Extension 
Makati, Metro Manila 
Télex: EAS-63917 MONTBK PN 
Tél. 85-69-56 
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VI. INVESTISSEMENTS ÉTRANGERS, DEVISES ET DOUANES 

Le gouvernement philippin encourage les investissements locaux et étrangers. Par exemple, 
dans certains secteurs de l'activité économique, on offre des exemptions fiscales, de l'aide 
financière et technique et d'autres types de stimulants. Le gouvernement a adopté une politi-
que de libéralisation et d'encouragement des investissements étrangers. Parmi les change-
ments adoptés, on compte les suivants: 

1. assouplissement de l'exigence de nationalité à l'égard des producteurs oeuvrant principale-
ment dans le secteur des exportations de produits privilégiés; 

2. exemption de l'exigence de nationalité à l'égard des exportateurs de services destinés 
principalement aux touristes étrangers et aux voyageurs étrangers visés par le plan des 
priorités touristiques; 

3. réduction de l'impôt sur le revenu; 

4. libéralisation des règlements de la banque centrale en matière de remise de profit et de divi-
dende ainsi que de rapatriement des capitaux; 

5. libéralisation des règlements à l'égard des investisseurs étrangers; 

6. autorisation accordée aux étrangers de s'engager dans l'industrie du riz et du maïs; 

7. assouplissement de l'exigence de nationalité à l'égard des étrangers oeuvrant dans les 
secteurs "pionniers" d'investissement; 

8. suspension de l'exigence de nationalité dans certains cas (voir ci-dessous). 

Dans certaines conditions, une firme peut appartenir en totalité à des intérêts étrangers dans 
les nouveaux secteurs orientés vers l'exportation et jusqu'à 40% dans d'autres secteurs privi-
légiés et non pionniers. 

En général, un investissement étranger signifie un placement en actions ou une participation 
sous forme de devises ou d'autres actifs non liquides habituellement transférés aux 
Philippines. Ces actifs non liquides peuvent être des biens d'investissement, des brevets, des 
formules ou autres droits et procédés technologiques. 

À cet égard, les secteurs pouvant appartenir en totalité à des étrangers comprennent: 

a. les secteurs "pionniers", selon le plan de priorité des investissements. Un secteur est 
dit "pionnier" s'il comporte la fabrication ou le traitement (non seulement l'assemblage 
ou l'emballage) de biens ou de matières premières non produites aux Philippines à 
l'échelle commerciale, ou encore, fait appel à une conception ou un procédé de trans-
formation nouveau et non encore mis à l'essai aux Philippines; 

b. secteurs promus dans la zone d'exportation. La phase I est réservée aux industries de 
main-d'oeuvre légères orientées vers les exportations; les phases II et Ill, aux industries 
moyennes et lourdes; 

c. secteurs non engorgés qui sont compatibles avec les exigences de nationalité de la 
constitution des Philippines et les lois du pays. (On réduit actuellement le nombre 
"d'industries engorgées"; d'ailleurs, le gouvernement prévoit les abolir.) 
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Si la capacité mesurée (écart offre-demande) dans un des secteurs "non pionniers" n'est pas 
comblée par des firmes nationales dans les trois ans après la déclaration, le secteur peut alors 
être confié à des intérêts totalement étrangers, sous réserve de limites constitutionnelles et 
statutaires. De fait, ces entreprises étrangères peuvent bénéficier de stimulants, à condition 
d'accepter des investissements philippins par la suite, et ce, de façon à ce que dans les 30 
années qui suivent, 60% des actions donnant droit de vote soient cédées à des Philippins. 

Par ailleurs, les entreprises qui exportent au moins 60% de leurs produits peuvent également 
appartenir en totalité à des firmes étrangères, à condition de devenir propriété philippine dans 
les 40 années qui suivent. En outre, les firmes peuvent appartenir en totalité à des étrangers 
dans la zone de fabrication à l'exportation de Mariveles (Bataan); cependant, on ne peut y 
installer que des industries orientées vers l'exportation. 

Dans tous les cas susmentionnés, le délai prévu pour céder le contrôle à des intérêts philippins 
peut être prolongé de 10 ans par la Régie des investissements. Les secteurs privilégiés d'inves-
tissement sont ceux qui: 

1. produisent des biens de façon rentable pour usage intérieur de façon à remplacer les 
biens actuellement importés en grande quantité; 

2. traitent des produits agricoles, miniers et le bois que l'on produit déjà au pays à des fins 
d'exportation; 

3. fabriquent des produits à des coûts suffisamment faibles pour soutenir la concurrence 
sur les marchés d'exportation. 

Contrôle des devises 

La Banque centrale applique un taux de change flottant depuis février 1970. Ainsi, les recettes 
de devises étrangères tirées des exportations et des invisibles peuvent être converties libre-
ment en pesos philippins, au taux en vigueur sur le marché du change au moment de la transac-
tion. Toutes les devises doivent être vendues à des banques autorisées dans les trois jours 
ouvrables après leur réception. Par ailleurs toutes les devises sont négociées au taux libre du 
marché. 

Les résidents, firmes, associations ou sociétés gagnant ou acquérant des devises sur le mar-
ché des importations invisibles doivent soumettre au département des devises de la Banque 
centrale (dans les 15 jours suivant la fin de chaque trimestre) un rapport sur les recettes de 
devises, l'acquisition ou les recettes vendues à des banques agents autorisés au cours du 
trimestre. 

Par ailleurs, on demande aux firmes se consacrant à l'exploration ou au forage pétrolier aux 
Philippines, de mobiliser toutes les devises dont elles ont besoin dans leur projet, par la vente 
d'actions à l'étranger ou par d'autres moyens, et ce, afin de s'assurer la participation de 
partenaires et d'associés étrangers. Dans le cas des investissements des entreprises de raf-
finage du pétrole, il faut obtenir avant la première demande de devises une autorisation de la 
Commission de l'industrie pétrolière. Les investissements en devises dans les valeurs mobi-
lières philippines peuvent être effectués par des non résidents par une remise interne de 
devises et par des déposants en vertu du régime de dépôt des Philippines, et ce, en retirant des 
fonds de leur compte de devises. 
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Règlements sur les importations et les devises 

L'administration a levé les restrictions officielles à l'importation à la suite de l'adhésion des 
Philippines au GATT. On trouvera ci-dessous un sommaire des restrictions et des règlements 
actuels à l'égard des importations: 

L'importation des produits suivants nécessite l'approbation préalable de la Banque centrale: 

1. Farine de blé 
2. Tabac en feuilles de l'étranger 
3. Lingots d'acier, brames, billettes 
4. Tôle et barres de fer-blanc 
5. Fer et bobines d'acier pour le relaminage 
6. Pièces d'automobile CKD 
7. Motocyclettes CKD usagées pour assemblage et remplacement en pièces de rechange 
8. Engrais 
9. Ferraille 

10. Camions et véhicules légers commerciaux usagés, moteurs ou pièces de rechange, 
accessoires et pièces usagés 

11. Machines, outils et pièces de rechange agricoles et machines et équipement non 
agricoles pour les usines, y compris pièces de rechange, sans tenir compte de la valeur, 
aux termes de dispositions de paiements différés et d'échéances de plus de 360 jours. 

12. Machines, équipement et pièces de rechange non agricoles autres que pour les usines, 
d'une valeur globale mensuelle de plus de $(US) 50 000, à payer dans les 360 jours. 

Par ailleurs, il est permis d'importer librement en payant au comptant, les machines et l'équipe-
ment d'une valeur globale de moins de $(US) 50 000 pour une période de 30 jours. 

La Banque centrale doit approuver les importations, ces dernières doivent être protégées par 
des lettres de crédit, des documents contre acceptation (DA) ou de comptes ouverts (CO), à 
échéance de plus de 360 jours, y compris les transactions à échéance de moins de 360 jours 
dont on a prolongé le délai par la suite. Toutes ces importations sont considérées comme des 
emprunts à l'étranger. 

Il faut obtenir des lettres de crédit pour toutes les importations de plus de $(US)100, à l'excep-
tion de celles permises sur réception d'un document contre acceptation (DA) ou de comptes 
ouverts (CA), et pour les importations que n'ont pas à payer les firmes locales (échantillons et le 
matériel de promotion, biens d'investissement, importations aux termes d'un accord de com-
pensation entre les Philippines et un autre pays). Les importations évaluées à moins de $(US) 
100 doivent être réglées par des lettres de crédit lorsque l'on peut prouver: 

1. qu'il y a plus d'une importation du même type de produit provenant du même fournisseur; 

2. que la valeur globale des importations dépasse $(US)100; 

3. que les importations ont été expédiées sur le même navire à la même date ou ont été 
expédiées par la poste à la même date ou à des dates successives. 

Les firmes autorisées à importer par l'utilisation de documents contre acceptation (DA), ou de 
comptes ouverts (CA) comprennent: 

1. les producteurs utilisant régulièrement ce type de documents ou des comptes ouverts 
pour règlement final; 
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2. les producteurs autorisés par la Commission monétaire à importer des produits pour 
utilisation finale en utilisant des documents contre acceptation ou des comptes ouverts 
selon leurs besoins réels de production; 

3. les producteurs enregistrés auprès de la Régie des investissements et reconnus comme 
entreprises orientées vers l'exportation par la Banque centrale ou comme service public 
franchisé. 

Emprunts à l'étranger 

Tous les emprunts à l'étranger (liquides ou en nature) doivent être approuvés au préalable 
par la Banque centrale. À cet égard, on accorde la préférence aux nouveaux emprunts à 
l'étranger touchant: 

1. les projets orientés vers l'exportation; 

2. les projets approuvés par la Régie des investissements; 

3. les projets non orientés vers les exportations n'utilisant pas de crédits nationaux; 

4. les firmes utilisant les méthodes de production à concentration de main-d'oeuvre rela-
tivement élevée; 

5. les firmes chargées de la mise en oeuvre du programme de dispersion régionale (c'est-à-
dire à l'extérieur du Manille métropolitain); 

Le produit des prêts au comptant doit être vendu par les bénéficiaires aux agents autorisés de 
la Banque centrale (comme les banques commerciales) dans les trois jours ouvrables suivant la 
réception des devises étrangères. 

Il existe des règlements particuliers aux lettres de crédit intérimaire couvrant les facilités de 
crédit étrangères des établissements intérieurs autres que les banques commerciales. De fait, 
l'ouverture de lettres de crédit intérimaire pour couvrir des facilités de crédit est considérée 
comme un nouvel emprunt étranger et doit être approuvée par la Banque centrale. 

Ententes technologiques 

Les accords touchant les redevances et les loyers relativement à l'utilisation de marques 
déposées, de droits d'auteur et de brevets ainsi que l'utilisation ou le transfert technologique 
ou la prestation de services, dont le montant à régler se fonde sur la valeur de l'article fabriqué, 
usagé ou vendu, conclus entre résidents et non résidents, doivent être soumis aux conditions 
suivantes: 

1. Ces contrats doivent couvrir une période fixe ne dépassant pas cinq ans et ne renfermer 
aucune clause de renouvellement automatique. 

2. Ces contrats ne doivent renfermer aucune restriction ou pratique commerciale restrictive 
interdisant au titulaire de la licence d'exporter les produits fabriqués, aux termes de cet 
accord, ou ne lui permettant d'exporter à l'étranger que par l'intermédiaire du concesseur 
étranger à titre de distributeur exclusif. 
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Tarifs et droits de douane 

Le code tarifaire comprend une liste de produits interdits telles les importations non autorisées 
d'explosifs, de stupéfiants, de billets de loterie, d'articles diffamatoires ou indécents, 
d'appareils de jeu, d'articles mal étiquetés ou des métaux précieux, des aliments et des 
drogues. Dans ce dernier cas, si le produit est admis au pays, les articles mal étiquetés sont 
assujettis à un droit ad valorem de 5% en sus de tous les autres droits de douane. 

La liste des produits admis en franchise comprend un certain nombre d'articles et de produits 
de base dont on a besoin à des fins d'expansion commerciale, industrielle et agricole et divers 
articles utilisés à des fins scientifiques, éducatives, médicales, religieuses ou de secours 
d'urgence. 

Le tarif se fonde sur les droits spécifiques et les droits ad valorem; dans certains cas, les deux 
droits sont applicables. Un certain nombre d'articles sont taxés à des taux visant la maximisa-
tion des recettes. Ces articles comprennent les boissons alcoolisées, le tabac, les articles de 
luxe et les articles non essentiels. Par ailleurs, on prélève des droits protecteurs suries denrées 
qui ont une offre suffisante ou qui ont des substituts produits au pays. Ces taux s'appliquent 
également à une liste détaillée d'articles et de biens actuellement produits ou fabriqués aux 
Philippines. 

Lorsqu'il existe un doute raisonnable sur le prix, la valeur correcte est déterminée par les 
rapports de l'attaché au revenu, de l'attaché commercial ou de tout autre agent diplomatique 
philippin. Ces rapports sont ensuite envoyés au Commissaire des douanes, qui établit le prix de 
consommation intérieure des articles exportés aux Philippines. Si la valeur soumise aux droits 
de douane peut être déterminée, elle sera calculée selon le prix de vente de gros du même 
article ou d'articles similaires à Manille ou sur tout autre marché principal des Philippines aux 
jours auxquels les droits deviennent payables. On tient compte de ce fait en ce qui concerne les 
droits et les taxes. 

Documentation douanière 

Les documents suivants sont demandés afin de se conformer aux règlements douaniers et 
commerciaux internationaux: 

1. La déclaration d'exportation. Les lettres de crédit nécessaires doivent être ouvertes le 
jour de l'expédition ou avant. 

2. Une copie de la lettre de crédit. 

3. Une facture consulaire pour les expéditions dont la valeur à l'exportation dépasse 500 
pesos. 

4. Un certificat d'origine. 

5. Les factures commerciales. 

6. Le certificat d'émission de la Banque centrale. 

7. Le connaissement. 

8. Une déclaration de la destination (marchandises américaines). 
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9. Le connaissement d'entrée (cargo). 

10. Un permis de livraison. 

Puisque la Banque de Manille en cause peut prendre un certain temps à expédier à l'importa-
teur les documents demandés, il faut envoyer des doubles de tous les documents directement 
à l'importateur à des fins douanières. 

VII. SERVICES DU GOUVERNEMENT AUX EXPORTATEURS 

Société pour l'expansion des exportations (SEE) 

La Société pour l'expansion des exportations (SEE) est d'une importance vitale pour les 
hommes d'affaires canadiens. Il s'agit d'une société de la Couronne qui rend compte au Parle-
ment par l'intermédiaire du ministre de l'Industrie et du Commerce. Son but est d'encourager, 
de faciliter et de développer les exportations canadiennes en fournissant des assurances de 
crédit, des garanties, des prêts et d'autres types d'aides financières afin de permettre aux 
exportateurs canadiens de soutenir la concurrence internationale. 

Les principales fonctions de la SEE sont: 

1. assurer les importateurs canadiens contre le non-paiement attribuable à des risques de 
crédit ou politiques indépendants de la volonté de l'exportateur ou de l'acheteur dans 
des conditions normales de crédit. Presque toutes les transactions d'exportation sont 
assurables, non seulement celles touchant l'exportation de biens ou de techniques, mais 
également celles visant les exportations invisibles, telles que des services de gestion, 
des programmes de publicité, la prise de licence ou l'achat de brevet, de marques 
déposées ou de droits d'auteur, etc.; 

2. fournir des garanties appropriées aux banques à charte ou à quiconque fournit le crédit 
(fournisseurs sans recours) à l'égard des ventes à l'exportation. Des garanties peuvent 
aussi être fournies dans le cadre de prêts consentis à un acheteur étranger pour l'achat 
de biens et de services canadiens; 

3. financer des acheteurs étrangers de biens et de services connexes canadiens dans le cas 
de crédits à long terme qu'ils ne peuvent obtenir de prêteurs commerciaux. C'est ainsi 
que peut être financé l'achat d'une vaste gamme de services d'ingénierie ou techniques 
(mais pas des études de rentabilité), et ce, bien que la vente de ces services ne touche 
pas l'exportation de marchandises; 

4. assurer les investissements canadiens à l'étranger contre tout risque non commercial à 
savoir: confiscation, guerre ou révolution ou impossibilité de rapatrier le capital ou les 
bénéfices. 

La SEE, qui a remplacé la Société d'assurance des crédits à l'exportation en octobre 1969, a son 
siège social à Ottawa (Case postale 655, Ottawa (Ontario), K1P 519). Elle a des bureaux 
régionaux à Montréal, Toronto, Vancouver, Edmonton et Halifax. Dans les autres centres, la 
SEE a des représentants dans les bureaux régionaux du ministère de l'Industrie et du 
Commerce. 

Programme de développement des marchés d'exportation (PEMD) 

En 1972, le ministère de l'Industrie et du Commerce a lancé un programme de développement 
des marchés d'exportation (PEMD) destiné à aider individuellement les entreprises dans leurs 
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efforts pour trouver de nouveaux marchés. En bref, une aide financière peut être obtenue pour 
couvrir: 

1. les frais préalables au contrat et de soumission pour des projets d'investissements 
particuliers; 

2. les frais de déplacement et les frais connexes au titre de la recherche de marché ou 
d'adaptation au marché; 

3. les frais de participation des entreprises aux foires commerciales étrangères; 
4. certains frais des visites d'acheteurs au Canada. 

Les demandes doivent être présentées au bureau régional le plus près du ministère de 
l'Industrie et du Commerce dans la province où la firme intéressée est établie. 

Foires et missions 

Afin d'encourager davantage les exportateurs canadiens à jouer un rôle actif sur les marchés 
étrangers, la Direction des foires et missions, ministère de l'Industrie et du Commerce, Ottawa, 
administre les programmes de promotion suivants: 

1. participation aux foires commerciales à l'étranger; 
2. missions commerciales au Canada et à l'étranger; 
3. promotion en magasin et étalage aux points de vente; 
4. formation technique orientée vers l'exportation à l'intention des représentants des ache-

teurs. 

Renseignements: 

Directeur 
Direction des foires et missions 
Ministère de l'Industrie et du Commerce 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH5 

On peut aussi communiquer avec le bureau régional du ministère de l'Industrie et du 
Commerce le plus près de chez soi. 

VIII. ADRESSES UTILES 

Aux Philippines (voir section V ci-dessus pour les adresses des banques à Manille) 

AMBASSADE DU CANADA 
Division commerciale 
4th Floor, Cibeles Building 
Ayala Avenue, Makati 
Metro Manila 
Télex: 63676 DOMCAN PN 
Tél. 87-65-36 



CENTRAL BANK OF THE PHILIPPINES 
A. Mabini St., Ermita 
Metro Manila 
Télex: RCA-27550 CBP PH 

ITT-40030 CENBANK PM 
EAS-63343 CENBANK PN 

Câble: PHILCEN BANK MANILA 
Té I. 50-70-51 

DEVELOPMENT BANK OF THE PHILIPPINES 
Buendia Avenue Extension 
Makati, Metro Manila 
Télex: ITT-45128 DBPHIL 

RCA-22197 
Cable: PH1LDEBANK 
Tél. 818-9511 

SECURITIES & EXCHANGE COMMISSION 
SEC Building, E. de los Santos Avenue 
Ortigas, Metro Manila 
Tél. 77-2011 

MINISTRY OF INDUSTRY 
Industry & Investment Building 
385 Buendia Avenue Extension 
Makati, Metro Manila 
Télex: (742) 5555 MI PM 
Câble: MIN DUSTRY 
Tél. 818-1830 to 39 

BOARD OF INVESTMENT 
Industry & Investment Building 
385 Buendia Avenue Extension 
Makati, Metro Manila 
Télex: ITT-74245555 BOI PM 
Câble: INVESTBOARD 
Tél. 818-1830 to 39 

MINISTRY OF TRADE 
Filcapital Building, Ayala Avenue 

Makati, Metro Manila 
Tél. 86-74-64 

EXPORT PROCESSING ZONE AUTHORITY 
4th Floor, Legaspi Towers 300 
Units 1, 2, 3 Vito Cruz corner 
Roxas Boulevard, Manila 
Télex: ITT-40723 EPZA PM 

PT&T-2525 EPZA PU 
Câble: "BATAANZONE" MANILA 
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NATIONAL ECONOMIC AND DEVELOPMENT AUTHORITY 
Central Bank Multi-Storey Building 
A. Mabini St., Ermita 
Metro Manila 
Tél. 50-39-71/57-48-61 

PHILIPPINE AIRLINES 
PAL Building, Legaspi St. 
Makati, Metro Manila 
Télex: EAS-63518 PAL PN 

ITT-45023 PHILAIR PM 
RCA-22106 PEX PH 

Câble: FILAIR LINE MANILA 
Tél. 818-0111 

CP AIR 
Pacific Bank Building, Ayala Avenue 
Makati, Metro Manila 
Tél. 89-85-31 

SYCIP, GORRES, VELAY() & CO. 
SGV Building, Ayala Avenue 
Makati, Metro Manila 
Télex: RCA-22160 SGV PH 

EAS-63743 SGV PN 
ITT-45096 CERTIFY PM 

Câble: CERTIFIED MANILA 
Tél. 89-30-11 

PRICE VVATERHOUSE & CO. 
8th Floor, Rufino Building 
Ayala Avenue, Makati 
Metro Manila 
Télex: RCA-22370 PRW PH 

ITT-5087 PRICE WT PM 
Câble: PRICEWATER MANILA 
Tél. 86-5901 to 03 

Au Canada: 

Division de l'Asie 
Bureau des affaires de l'Asie et du Pacifique 
Ministère de l'Industrie et du Commerce 
235, rue Queen 
Ottawa (Ontario) K1A 0H5 
Tél. (613) 992-0356 

Ambassade des Philippines 
130, rue Albert, bureau 607-8 
Ottawa (Ontario) K1P 5G4 
Tél. Ambassade: (613) 233-1121 

Bureau commercial: (613) 235-0450 



Tél. (709) 737-5511 
Télex: 016-4749 

Tél. (902) 426-7540 
Télex: 019-21829 

Case postale 2289 	 Tél. (902) 892-1211/0560 
Dominion Building, 97, rue Queen Télex: 014-44129 
Charlottetown 
(île-du-Pri nce-Edouard) 
C1A 8C1 

440, rue King, pièce 642 	Tél. (506) 452-3190 
Fredericton (Nouveau-Brunswick) Télex: 014-46140 
E3B 5H8 

Case postale 1270, Succursale B Tél. (514) 283-6254 
685, rue Cathcart, pièce 600 	Télex: 055-60768 
Montréal (Québec) 
H3B 3K9 
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Consulat des Philippines 
111 Avenue Road 
Toronto (Ontario) M5R 3J8 
Tél. (416) 922-7181 

Consulat des Philippines 
Bureaux 301-308 
470 Granville Road 
Vancouver (Colonnbie-Britannique) V6C 1V5 
Tél. (604) 685-7645 

Bureaux régionaux 
Ministère de l'Industrie et du Commerce 

TERRE-NEUVE 
LABRADOR 

NOUVELLE-ÉCOSSE 

ILE-DU-PRINCE-ÉDOUARD 

NOUVEAU-BRUNSWICK 

QUÉBEC 

ONTARIO 

MANITOBA  

Case postale 6148 
127, rue Water 
Saint-Jean (Terre-Neuve) 
A1C 5X8 

Duke Tower, pièce 1124 
5251, rue Duke, Scotia Square 
Halifax (Nouvelle-Écosse) 
B3J 1N9 

2, Place Québec, pièce 620 
Québec (Québec) 
G1R 2B5 

1, First Canadian Place 
Pièce 4840 
Case postale 98 
Toronto (Ontario) 
M5X 1B1 

507 Manulife House 
386, avenue Broadway 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 3R6 

Tél. (418) 694-4726 
Télex: 051-3312 

Tél. (416) 369-4951 
Télex: 065-24378 

Tél. (204) 949-2381 
Télex: 075-7624 



SASKATCHEWAN 

ALBERTA ET 
TERRITOIRES DU 
NORD-OUEST 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 
YUKON 
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Tél. (306) 359-5020 
Télex: 071-2745 

2002, avenue Victoria, pièce 980 
Regina (Saskatchewan) 
S4P OR7 

500 MacDonald Place 
9939, avenue Jasper 
Edmonton (Alberta) 
T5J 2W8 

Tél. (403) 420-2944 
Télex: 037-2762 

Tél. (604) 666-1434 
Télex: 04-51191 

Case postale 49178 
Bentall Centre, Tower III 
595, rue Burrard, pièce 2743 
Vancouver (Colombie-Britannique) 
V7X 1K8 
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